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Quelle est donc cette étrange maladie qui frappe les chefs d’Etat africains ?

@rib News, 28/04/2013Du syndrome de la maladie de certains chefs da€™Etat africainsA :le cas de Pierre NkurunzizaPar
Albanel Simpemukales violences infligA©es aux peuples africains ont des causes trA’s variA©es. Certaines sont subies

suite A des mauvais choix, des faux calculsA ; par lA€™imprudence ou le manque de prA©voyance des dirigeants. DA€ ™autre:
sont par arrogance, par mA©chancetA© et cynisme, par A©goA sme ou idiotie. Ou par tout cela A la fois. Mais, pour faire court
dans ce dA©sir de comprendre, je dirai que cA€™est trop souvent par une AGtrange maladie, que contractent, on ne sait trop
comment, les chefs dA€™Etat africains. La maladie na€™a pas encore un nom. Elle se manifeste avec des spAQcificitA©s rACx
voire nationales. CA€™est une maladie orpheline, que les scientifiques devraient AG©tudier sans tarder pour trouver un remA’de
A nos dirigeants bien adulA©s. Sans trop ma€™attarder en prA©ambules inutiles, voici ce qua€™un mA©decin spACcialiste de
orphelines pourrait consigner dans le carnet de santA© du chef de Ia€™Etat burundais.

Observations prA©liminairesDans un premier temps, notre docteur noterait que A«A la maladie AG©trange a frappA© un peu
partout en Afrique, avec des variAOtA©s endA©miques selon les rA©gions. De BA©chir A Wade en passant par Biya, Bokassa
BozizA©, CompaorA©, KagamA®©, Micombero, Mobutu, Mugabe, Museveni, PatassA©, etc., tous ces dirigeants ont eu ce mal
Aotrange dont je suis certain que Pierre Nkurunziza est gravement atteint. A A» - Quel nom faut-il donner A ce mal. Quel en est
le syndromeA ?Le SYCADOPA ou Syndrome de carence A dominante paranoA aque Dans le jargon mA®dical, un syndrome
est A«A un ensemble dA©terminA© de symptA’mes morbides formant une unitA© pathologique.A A» Dire que cette pathologie .
A dominante paranoA aque, ca€™est affirmer que Ia€™un des signes cliniques de cette horrible maladie, cA€™est la paranoA”
dire une psychose dont les quatre traits marquants sont 14€™inflation boursoufflA©e de 1A€™A©go (orgueil, AOgocentrisme et v
la€™esprit de mA©fianceA ; la€™erreur rigide de jugement ou dAClire da€™interprA©tationA ; et A€ ™agressivitA© revendicati
persA©cutA©. A cela sa&€™ajoutent dA€™autres symptA'mes, colorA©s par la culture locale, nuancA©s par IA€™A©ducation ef
personnelle, ainsi que la configuration historique du systA 'me politique. Ces symptA mes sont notamment le goA»t
immodA©rA®© du pouvoirA ; A€ ™auto-mythification fondatrice, la limitation de Ia€™histoire A son propre rA gne (il nA€™y avait
moi, il NA€™y aura rien aprA’s moi)A ; la confusion entre bonheur familial et bonheur nationalA ; la rA©gression monarchiste et |
confusion entre patrimoine national et patrimoine personnel, entre la volontA© personnelle et la IA©galitA©A ; le mensonge, la
duplicitA© et le manque de paroleA ; A€ ™interprA®©tation de toute critique comme de la persA©cution malveillante et infondA©e
primat de la force brutale comme moyen de compActition ou de persuasion politique.Du cas de Pierre NkurunzizaA

examiner de prA’s le cas de votre prA©sident, dirait aux Burundais le docteur en question, je constate qua€™il manifeste les
principaux signes cliniques du Sycadopa. Point na€™est besoin da€™Aatre spACcialiste pour le voir. Ces signes, je les lis dans
propres tA©m0|gnages et dA©clarations, dans vos plaintes et revendications mais surtout dans les propos de votre

dirigeant.A Prenons le goA»t immodA©rA© du pouvoir. Votre Constitution dit bien A 1a€™article 96 que A«A Le PrAGsident de
RA®©publique est AClu au suffrage universel direct pour un mandat de cing ans renouvelable une fois.A A» Mais qua€™a-t-il
rA©pondu A Tshitenge Lubabu M.K. dans Jeune Afrique (nA°2725 du 31 au 6 avril 2013, p.40-41) qui demandaitA : A«<A Mais
accepterez-vous da€™Aatre candidat A votre succession si on vous le demandaita€!Ce ne serait pas une violation de la
Constitution, qui a limitA© A deux le nombre de mandats prA©sidentiels?A A» Eh bien, votre prA©sident a rA©pondu ceciA :
A«A Seuls comptent les avis de la Cour constitutionnelle et de la Commissions A©lectorale nationale indA©pendante. Ces
organes sont les seuls habilitA©s A accepter ou A rejeter une candidatureA A». Le journaliste parle du primat de la
Constitution, dont la Cour doit A2tre la gardienne scrupuleuse, mais votre prA©sident parle du primat des avis de cette Cour

et de la Commission A©lectorale que lui-mA2me a mises en place. Vous allez me dire que cette Cour dit le droit, mais
rappelez-vous bien la radiation illA©gale des 22 dA©putA©s jugA©s frondeurs. Cette Cour IaA€™a avalisA©e les yeux fermA®s.
aucun doute, cette Cour exA©cute la volontA© du chef de IA€™Etat qui a un goA»t immodA©rA© pour le pouvoir et est prAat A
votre constitutionA !Prenons ensuite 14€™auto-mythification fondatrice. LA€™un des traits essentiels des mythes, cA€™est da€’
origines des choses par Ia€™action dA€™une divinitA© ou da&€™un hA©ros, da€™un Adtre surnaturel, extraordinaire, parent, fa
Dieu. Mais, rappelez-vousA : Nkurunziza a dA©clarA© qua€™il est prA©sident non par la volontA© du peuple, mais par celle de
Et quand vous le voyez laver les pieds de ses coreligionnaires, vous pensez qua€™il se prend pour quiA ? Nul doute, votre
prA©sident se prend pour un hA©ros, un demi-dieu, qui a crA©A© un monde. Seulement voyez quel monde il a crA©A®, et pou
ca€™est un paradisA !Jetons maintenant un coup da€™A"il sur sa vision de I&€™histoire. Je 1a€™ai dAGjA dit, les gens atteint
s&€™imaginent que le monde a commencA®© avec eux et finira avec eux. lls sont incapables de se penser simples citoyens.
Perdre le pouvoir serait la fin du monde. Aucun autre humain na€™a les mains bA®©nies pour porter et garder le monde. Eux
seuls peuvent assurer les dosages, les A©quilibres subtils nA©cessaires au bon fonctionnement de Ia€™univers. Sans eux le
monde sa€™effondre.A CaA€™est parce qua€™il est dans cette conviction que votre prA©sident a lors da€™une rA©cente rAC
responsables du parti au pouvoir, menacA© quiconque aurait lA€™outrecuidance de chercher A se porter candidat prA©sident.
0A! constatons-nous la confusion entre bonheur familial et bonheur nationalA ? En gA©nA®ral, lA€™une des illusions des
dirigeants de mauvaise A®©toffe est de projeter leur opulence personnelle sur le reste de la population. Parce qua€™ils ne
manquent de rien, et que les courtisans leur chantent en permanence que A«A tout va bien votre excellenceA A», ils sont
persuadA©s que nul nA€™a faim, nul na€™a soif, nul na€™est malade, angoissA©, opprimA®. lIs appliquent rAGellement cette
deviseA : A«A Ce qui est A moi est A moi, ce qui est A vous est A nous tousA A». Nkurunziza, votre prA©sident, dit mieux et
da€™autres motsA : A«A Si tout est A moi, tout le monde a toutA A» LAE™aide AGtrangA're arrive, cA€™est pour lui et ses prc
cultiver manque mais, lui, a de multiples domainesA ; lA€™Etat frA’le la faillite, mais lui et ses amis ont des comptes garnis.
Rwagasore Louis avait dit : A«A Vous nous jugerez A nos actes, et notre satisfaction sera notre fiertA©A A» Mais Nkurunziza
penseA : A«<A Je na€™ai que faire de votre satisfaction et ma satisfaction est que vous vous contentiez de mon bonheur.A»La
duplicitA© est la€™autre trait de caractAre de votre prA©sident. Le double langage, dire une chose et faire une autre, se
dA©juger, faire semblant, faire le sainta€! Ainsi par exemple, en rA©plique au journaliste Tshitenge qui faisait remarquer que
A«A Les journalistes burundais protestent contre un projet de loi sur la presse qui, selon eux, va restreindre davantage leur
libertA©. Na€™est-ce pas inquiAG©tantA ?A A», Nkurunziza, votre prA©sident a dA©clarA©A : A«A ...MA2me le prAGsident de Iz
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respecter ce que prA©voit la Constitution. Sans la rigueur de la loi, ca€™est le chaos.A A» Seulement voilA A : lui-mA2me na€™
rien, et lA€™on ne compte plus le nombre de fois qua€™il a violA© la Constitution.Pour tout le reste, dirait notre mA©decin, voy:
vous-mA2me ce qui se passe, comment les lois sont pliA©es pour accommoder les intA©rAdts partisans, comment le pouvoir a
la main lourde. Rappelez-vous la rA©cente tuerie et les arrestations des disciples da€™EusA©bie. NaE™est-ce pas A€ ™illustre
leadership sans tact ni patience de nA©gociation, et dont la force de persuasion est la thanatocratie, le pouvoir de

tuerA ?De la€™A®tat psychologique du tout prA©tendant futur A la prA©sidencelLe drame da€™un pays, et cA€™est hAGCIas I¢
ca€™est da€™abord da€™avoir une classe politique pleine de carences. Nous avons dit Sycadopa, syndrome de carence A
dominante paranoA aque. Les carences de certains dirigeants africains sont da€™ordre psychopathologique. Ce sont
essentiellement des peureux, des psychologies mal assurA©es, des timides en surcompensation da€ ™autoritA©, en quAdte
da€™Aoctayage politique. Ce sont eux-mA2mes qui dA©cident de la fin tragique de leur rA"gne, car ils entrent sur une scAne dc
ils nA€™ont pas la€™art de sortir avec panache. Un homme stable, A©quilibrA©, moralement fort nA€™a pas besoin de massa
hommes tous les jours. Son autoritA© ne se fonde pas sur la peur, mais sur |A€™esprit dA€™AOquitA©, la force morale, le resp
principes rationnels. Car normalement et A mon sens, la politique, la vraie, nA€™est pas une arAne A de fauves.A Ja€™appel
donc de tous mes vA“ux I1A€™avA nement da€™un prA©sident burundais, dont le profil psychologique serait celui da€™un dirig
sens noble du terme, un homme courageux, digne et gentil au sens AGlevA© du terme. En plus d&€™un examen mA®©dical
somatique, cA€™est peut-Adtre aussi un test de profilage psychologique que les candidats prA©sidents devraient passer, avant
de prA©sider aux destinA©es des peuples.
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